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La Grande tourbière de Pontarlier appartient à un vaste complexe tourbeux de l’arc jurassien au sein 
d’une cuvette synclinale située à 840 m d’altitude dans le secteur de Pontarlier (Doubs- F).  
En raison de sa proximité avec la ville de Pontarlier, elle a fait d’objet d’une exploitation organisée et 
importante de tourbe depuis le début du XVIIIe siècle jusqu’en 1919 au moins. Les documents 
d’archives sont suffisamment nombreux pour avoir une idée des conditions d’exploitation et des 
surfaces exploitées pendant plus d’un siècle. La microtoponymie liée aux milieux tourbeux apporte 
également des renseignements intéressants sur la végétation naturelle présente avant ou au moment de 
l’exploitation. 
Aujourd’hui encore, les traces de cette extraction sont bien visibles et permettent d’observer les 
résultats de la régénération naturelle des anciennes fosses d’exploitation. 
Ce site fournit donc un bon exemple de la problématique de la régénération naturelle d’un complexe 
tourbeux après une extraction familiale de la tourbe.  
Par ailleurs, l’intérêt botanique exceptionnel du site est connu depuis le début du XIXe siècle grâce 
aux excursions organisées par les grandes sociétés botaniques françaises et helvétiques.  
Dans cette intervention, nous nous proposons d’aborder cette approche historique de l’exploitation de 
la tourbière, de montrer son importance même dans le cadre d’une extraction dite familiale et de la 
mettre en parallèle avec l’intérêt patrimonial passé et actuel du site. Nous pouvons faire le constat que 
la très grande majorité des plantes patrimoniales présentes encore sur la tourbière occupe actuellement 
des secteurs ayant fait l’objet d’une extraction familiale ancienne de la tourbe. 


